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A l'Abbaye 
Nomination 

L'Abbé de Saint-Maurice et son Conseil ont nommé M. le chanoine 
Jean-Marie Theurillat sacriste, curé de la Basilique et chancelier. Il 
succède dans ces fonctions au regretté chanoine Léo Müller, décédé 
en mai dernier. 

Solennité de saint Maurice et de ses Compagnons 

Cette année, notre grande fête patronale a été présidée par Mgr Othmar 
Maeder, évêque de Saint-Gall. Son Excellence était entourée de 
Mgr Henri Schwery, évêque de Sion ; de Mgr Louis Haller, notre 
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ancien Abbé ; de Mgr Angelin Lovey, prévôt du Grand-Saint-Bernard, 
auxquels Mgr Henri Salina exprima sa joie et celle de la Maison. 

Notre Abbé salua également M. le conseiller d'Etat Guy Genoud, qui 
représentait le Gouvernement valaisan ; M. Jean-Maurice Gross, prési­
dent du Tribunal cantonal ; les Autorités de la ville et du district de 
Saint-Maurice. Il eut aussi d'aimables paroles pour le colonel-brigadier 
Digier, commandant de la Zone territoriale 10 ; le colonel-brigadier 
Lavanchy, commandant de la Brigade de montagne 10, et le colonel 
Donnet, représentant du colonel-divisionnaire Mabillard. Etait aussi 
présente, selon la tradition, une délégation des Alpini d'Italia dont saint 
Maurice est le patron, conduite par le général de brigade Benedetto 
Rocca, commandant de l'Ecole militaire alpestre d'Aoste, et le général 
de brigade Remo Peracchio, commandant de la Brigade de Turin. 

L'homélie de l'office pontifical a été prononcée par notre nouveau prieur, 
M. le chanoine Joseph Vogel. 

En visite 

Au cours de l'été, deux missionnaires nous sont revenus : des Indes, 
le chanoine Meinrad Pittet, et du Pérou, le chanoine Michel de Kergariou. 
Prochainement, M. le chanoine Joseph Hofstetter, missionnaire au 
Sikkim, viendra fêter avec les siens le 90e anniversaire de sa chère 
maman. 

D'autre part, Mgr Henri Salina est actuellement en visite chez nos 
confrères travaillant dans le diocèse de Darjeeling. 

Jubilés 

MM. les chanoines Martin Rey et Gustave Rouiller ont fêté, le 14 sep­
tembre, à Kalimpong, le cinquantième anniversaire de leur profession 
religieuse. Ad multos annos ! 

La Semaine romande de musique liturgique 

Cette session s'est déroulée du 8 au 15 juillet 1979. Elle a rassemblé 
des quatre coins de la Romandie environ 200 participants, si l'on compte 
à la fois élèves et professeurs. 
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De plus en plus axée sur la liturgie — le mot « liturgique » a d'ailleurs 
remplacé celui de « sacrée » dans sa dénomination —, elle s'organise 
désormais sur un cycle de quatre ans, selon les temps suivants : l'Avent 
et Noël, le Carême et la Semaine sainte, Pâques et le Temps pascal, les 
dimanches ordinaires. 

Chaque journée de travail est orientée sur la célébration festive de 
l'Eucharistie dont la liturgie est celle du temps choisi : cette année, 
c'était l'Avent et Noël avec la célébration du premier dimanche de 
l'Avent, de la fête de Marie, Mère de Dieu, de l'Epiphanie et du bap­
tême de Jésus. Un exposé sur les textes liturgiques du jour permet 
chaque matin d'approfondir la Parole de Dieu qui sera chantée. Une 
autre conférence quotidienne développe un minimum de connaissances 
générales en liturgie. 

Dans le cadre de la formation musicale de base, il y eut un cours sur la 
musique contemporaine et, parmi les nombreux cours facultatifs, un 
nouveau sur les liturgies d'enfants. 

Les participants, trouvent encore le temps de préparer un beau concert 
spirituel, dont les pièces ont développé le thème de l'Avent et de Noël. 
Et la pause traditionnelle du milieu de la semaine a vu nos chanteurs se 
partager dans divers établissements de bienfaisance pour y rayonner 
leur joie. Celle-ci s'est répercutée le dimanche sur les ondes, avec 
l'exécution de la messe radiodiffusée, préparée dans la prière d'un 
Office de Vigile. 

Programme chargé, trop riche : les organisateurs veillent à l'alléger pour 
un avenir qui reste prometteur. 

IN MEMORIAM 

Le chanoine Louis Broquet (1888-1954) 

« Opera enim illorum sequuntur illos — Leurs œuvres les suivent. » Ces 
paroles de l'Apocalypse, le chanoine Broquet les lisait si souvent quand 
il célébrait la Messe pour les défunts. Vingt-cinq ans après sa mort, ne 
peut-on pas les lui appliquer en toute simplicité et en toute vérité ? 

Les Echos de Saint-Maurice qu'il avait ressuscités et dirigés pendant 
dix ans avaient réuni plusieurs textes en une plaquette : « A la mémoire 
de Louis Broquet ». Ce cahier de janvier-février 1955 évoquait les diffé­
rents aspects de sa personnalité par la plume de confrères, d'amis, 
d'élèves : Paul Fleury, Edgar Voirol, Léon Dupont Lachenal, Marius 
Pasquier, Georges Athanasiadès, Marie-Louise Sérieyx, Aloys Fornerod, 
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Georges Cramer, Carlo Hemmerling, André Loew, Maurice Zermatten, 
Barthélemy Brouty, Michel Campiche, Henri Jaton, Paul Pasquier, Geor­
ges Crettol, Henri Jaccard, Georges Haenni, Sylvain Maquignaz, Gérard 
Glasson, André Marcel. 

En ce mois de novembre — il était mort le 6 novembre 1954 — on ne 
pouvait oublier, à la Basilique de Saint-Maurice, celui qui en fut le maître 
de chapelle et l'organiste pendant plus de vingt-cinq ans. Lors de la 
messe radiodiffusée du 4 novembre, le Chœur mixte de Vernayaz rappe­
lait son souvenir par deux pièces de sa Messe « Tui sunt caeli » 
encadrées par deux de ses compositions pour orgue. 

Le 23 novembre, le Chœur de la Radio Suisse Romande y donnait un 
concert enregistré avec un programme très riche allant des maîtres 
de la Renaissance à Charles Ives, Frank Martin, Marius Pasquier, Pen­
derecki. Au cœur de ce programme, les chanteurs et leur chef André 
Charlet avaient tenu à rendre hommage à Louis Broquet par deux de 
ses œuvres les plus significatives : l'Hymne à la Charité et l'Hymne à la 
Sagesse, sur des textes de Racine d'après l'Ecriture sainte. Georges 
Athanasiadès, à l'orgue, avait présenté d'abord un Prélude « Vitrail » de 
Samuel Ducommun, ami du chanoine Broquet, puis la Suite « Prélude -
Andantino - Toccata » de Louis Broquet. Le choix de l'Hymne à la Cha­
rité s'imposait, car cette page prendra toujours valeur de testament et 
de témoignage. N'est-ce pas dans l'exemple d'une charité magnifique­
ment vécue, on l'a dit maintes fois, que s'est fixé dans notre mémoire 
le souvenir lumineux, bienfaisant, de la personnalité rayonnante du 
chanoine Louis Broquet ? 

G. A. 
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